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Djigui info n°8 - Mars 2013
Chers adhérents et amis de Djigui,
L’association Djigui, comme tous les maliens et les amis du Mali, souffre actuellement 

de la situation de conflits et de désorganisation du pays. Nous sommes touchés dans « notre 
chair » comme cela le serait d’un membre de notre famille qui a besoin d’aide.

Les 120 adhérents travaillent à l’association pour un projet humanitaire d’aide à des 
populations fragiles dans trois quartiers de Bamako et Ségou, plus particulièrement pour des 
projets concrets touchant la santé, la lutte contre le paludisme chez les enfants et leurs 
familles. 

L’association  est  ouverte  à  toutes  les  opinions  religieuses  ou  politiques,  qui  y  sont 
respectées, mais notre but est essentiellement d’ordre humanitaire. Car quelle que soit l’issue 
des bouleversements en cours, il faudra continuer…  même si cela peut être décourageant de 
devoir pour certaines œuvres repartir à zéro ;  ce n’est pas le cas pour Djigui : au contraire, 
nous  sommes  heureux  des  initiatives  qui  se  prennent  petit  à  petit  dans  les  3  quartiers  
concernés. 

Les lecteurs de ce bulletin pourront en juger à travers les comptes rendus illustrés que 
nous  font  les  responsables  de  Niamakoro,  ATT-Bougou  et  Ségou.  Désormais,  l’association 
Djigui est reconnue officiellement au Mali, car jusque-là, les trois antennes étaient sous la 
dépendance administrative de l’association angevine. 

Ce bulletin annuel, version numérique et papier, permet aux informations de circuler 
entre les trois quartiers maliens et entre les adhérents français ou maliens. Il complète le 
site et facebook. 

Parmi les projets 2013, nous préparons actuellement, grâce à la ville d’Angers, l’envoi 
en avril  d’un nouveau conteneur de matériel médical (prothèses, fauteuils…), vêtements et 
chaussures enfants, livres... au côté de 70 autres associations ou institutions angevines.

            Gustave Bodineau, vice-président

« Anw taala ye gnogon ye » 
« Nous cheminons les uns avec les autres »
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– La vie de Djigui en 2012, l'antenne angevine

Diverses actions se sont déroulées au cours de l'année 2012 :
● En  janvier  2012,  mission  au  Mali  de 9  adhérents.  Ils  ont  rencontré les  trois 

antennes maliennes et organisé, avec celles-ci, une journée de travail à Bamako, journée 
extrêmement riche. Chaque équipe a évoqué ses actions spécifiques et ses projets. Le 
concept de bénévolat fut au centre des discussions, ainsi que la provenance des fonds. 
La création d'une association malienne, regroupant les trois antennes a été envisagée. 
Après de nombreux tracas administratifs, les démarches ont finalement abouti.

● 2 mars 2012 a eu lieu l'Assemblée Générale

● En  mars  et  avril  :  animation  au  collège  La  Madeleine. Ont  été  faites  :  une 
présentation  des  problèmes  liés  au  paludisme  en  Afrique,  au  Mali,  ainsi  qu‘une 
information sur l'association. A la suite, lors du Carême, les élèves ont offert à Djigui  
le bénéfice d’un „bol de riz“.

● Du 21 au 29 avril : participation à la foire exposition ayant pour thème le Mali
                       Au cours de cette manifestation, les adhérents ont animé, présenté :

•  

● 25 août, le pique-nique familial à Ste Gemmes : une rencontre conviviale.

● 12 septembre : “Dans mon quartier, il y a“, Forum des associations du quartier du 
« Trois Mâts » qui a permis de faire connaître Djigui à travers le stand d'artisanat et 
des  panneaux.   Par  ailleurs,  Djigui  est présent au conseil  d'administration (C.A.)  du 
« Trois Mâts ». p.2

• Un stand d'artisanat
• La vie d'une concession (Alphonse Konaté, Abdoul et Morimousso Traoré)
• Une table  ronde sur  le  thème de la  santé où Gustave Bodineau 

représentait l'association
• Un reportage photographique de Djigui 

sur une borne interactive
• L'interview d'Alphonse diffusé pendant 

toute la durée de la foire
• L’affiche présente  dans  toute la  ville, 

Alphonse prenant le thé



● 7 octobre, fête africaine à Béhuard.
Cette fête a débuté par des randonnées dans l'île, trois circuits étaient proposés. Les 
discours se sont déroulés pendant l'apéritif. Puis, les  assiettes africaines, préparées 
par les jeunes femmes secondant Morimousso, eurent un très grand succès. L'après-
midi, l'initiation au djembé fut appréciée par les jeunes. Koréduga a donné le tempo et 
les danses furent endiablées. Le défilé franco-africain nous a fait découvrir des tenues 
magnifiques. Ce fut une journée dense malgré la pluie menaçante.

● En octobre présence de Fatoumata Dembélé-Doumbia à Angers.
Fatoumata est la présidente de l'antenne de Niamakoro à Bamako.  Au 
cours de son séjour, elle a participé à Angers à une réunion du CA, du 
bureau et à la fête de Béhuard. Lors de son retour, elle a été chargée de 
transporter les fonds pour les trois antennes pour les actions à venir en 
2013.

● 30 novembre, soirée théâtre- “La perruche et le poulet“, pièce jouée 
par  la  Compagnie  Tréteauscope  à  Ste  Gemmes  fut  vraiment  très  appréciée. Cette 
représentation a comptabilisé 125 entrées.

● 19 décembre, participation au marché de Noël organisé par le Centre Jean Vilar et les 
commerçants

– Projets de Djigui pour l'année 2013 à Angers

1. Tout au cours de l'année, se réuniront les différentes commissions selon les besoins. Ce 
sont  les  commissions  animation,  artisanat,  intendance,  finances,  secrétariat,  théâtre, 
collecte pour le conteneur, communication et information. Elles sont ouvertes à tous les 
adhérents qui souhaiteraient apporter leur contribution. Le bureau composé de 7 membres 
et le CA de 20 membres, se réunissent en alternance. 

Il est indispensable de continuer à entretenir les liens étroits avec les antennes maliennes 
par tous les moyens à notre disposition. Les événements actuels font qu'il est impossible 
pour l'instant de se rendre au Mali. p.3



2. En avril,  la  ville d'Angers envoie un conteneur à Bamako.  En réponse aux souhaits des 
antennes maliennes, nous devons collecter des vêtements et chaussures pour enfants, du 
petit matériel médical, des dictionnaires de langue française pour des jeunes scolaires.

3. Un  pique-nique  sera  organisé  le  15  août  à  Béhuard  avec  l'association  EMA (Entraide 
Missionnaire Anjou).

4. En octobre, une fête africaine au « Trois-Mâts » est prévue.
5. En novembre, nous participerons au forum des associations d'Angers « Agora ».
6. Nous souhaitons continuer notre collaboration avec la Compagnie « Tréteauscope »
7. En 2014, seront fêtés les 40 ans du jumelage Angers-Bamako.
8. D'autres  projets  sont  à  travailler :  une  soirée  zumba,  une  randonnée,  des  animations 

scolaires…

– Activités des antennes maliennes en 2012

Le conteneur envoyé par la ville d'Angers a 
été réceptionné à la Maison du Partenariat 
à Bamako puis les colis ont été remis aux 
associations concernées. 
  
 

ATT-BOUGOU
Un  rapport  présente  les  activités  réalisées  en  2012 
définies comme des actions sociales et médicales. Il s'agit 
« d'identifier et  fournir  des  services  de  soutien, 
d'accompagnement et de sensibilisation en direction des 
populations  vulnérables  dans  la  prise  en  charge  du 
paludisme ».

• En mars : distribution du petit matériel médical au centre de santé ASACOCY pour les 
populations en difficulté.

• Juin : distribution de moustiquaires à 50 enfants démunis.
• Juillet : assistance auprès de 20 enfants qui ont bénéficié de cartes de consultation et 

de la prise en charge d'ordonnances.
• Septembre : alphabétisation de mamans pour informer des moyens de prévention contre 

le paludisme. 
• Octobre : distribution des vêtements et chaussures. p.4 

  

Arrivée du conteneur à Bamako

Réception des colis



• Novembre :  achat  de  deux  kits  d'assainissement  pour  nettoyer  le  centre  de  santé, 
l'école et le marché.

• Décembre : mise en place de la fabrication et commercialisation de pâte d'arachide afin 
de générer des revenus à l’association.

Le président de l'antenne remercie Allah qui leur a donné la force et le courage de réaliser 
les  activités  de  ce  projet  malgré  les  perturbations  sociopolitiques  sans  précédent  que 
traverse le Mali. Il remercie tous les hommes et femmes qui, par leur dévouement et leur 
abnégation quotidiens, s'investissent au service de cette association.

NIAMAKORO

Le 24 février,  l'antenne a  tenu sa première réunion  avec 
tous ses membres. Il a été décidé de continuer la réalisation 
des puisards.

10 nouveaux puisards ont été construits et quelques autres 
ont  été  réhabilités.  Devant  le  résultat  manifeste  de  ces 
réalisations,  les habitants veulent  continuer de construire 
ces puisards. . 

Le 26 juillet, une distribution d'habits, envoyés par le 
conteneur, a été faite dans le quartier. 70 enfants ont 
bénéficié d'un colis composé d'habits, de chaussures et 
d'un jouet.

p.5

La tontine



SEGOU
Après la rencontre à la Maison du Partenariat de Bamako, nous avons organisé une 
réunion de restitution pour mettre tout le monde au même niveau d’informations. A l’issue de 
celle-ci, les activités suivantes ont été programmées :
1- Achat et distribution de moustiquaires. Activités non réalisées à ce jour car le stock chez 

le fournisseur qui nous les vend à un prix préférentiel était épuisé. Maintenant il y a une 
disponibilité et nous attendons de finir avec le carême pour organiser la distribution.

2- Achat et plantation d’arbres dans le quartier.
3- Ramassage de sacs plastique qui polluent le quartier.
4- Recherche  de  2  à  3  ha  de  terre  pour  la  riziculture  en  vue  d'autofinancement.  Des 

promesses fermes nous ont été faites pour l’acquisition de terres. La démarche est très 
longue.

5- Continuer  le  paiement  des  ordonnances  pour  enfants. 
Djigui-Ségou  est  toujours sollicitée  pour  des  cas  de 
maladies d’enfants. La nouvelle a franchi les frontières du 
quartier et nous avons été obligés d’intervenir jusque dans 
le quartier de Ségou-Coura situé à l’ouest.

6- Participer financièrement et physiquement au nettoyage du 
cimetière (C’est là que repose le petit Jean-Jacques).

7- Renforcer les capacités de 5 animateurs/trices des centres 
d’alphabétisation que nous gérons dans un autre programme 
d’alphabétisation  financé  par  l’Etat  malien  :  le  PVA 

(programme vigoureux d’alphabétisation). Les animateurs/trices sont des relais potentiels 
pour sensibiliser les populations du danger que représentent le manque d’hygiène et le 
paludisme sur les personnes, surtout les enfants et les femmes enceintes.

8- Aider  à  évacuer  la  marre  d’eau  stagnante  sur  le  terrain  de 
football du quartier, un véritable nid de moustiques à la saison 
des pluies.

9- Achat de 5 nouvelles brouettes, 10 pelles et 10 râteaux. Nous 
voilà mieux armés pour lutter contre l’insalubrité du quartier.

Les membres du bureau se sont répartis les tâches à exécuter et il 
est  donné  la  possibilité  à  chacun  de  s’adjoindre  des  jeunes 
volontaires pour réussir les tâches confiées. 

– Quelques informations sur le paludisme

SUR LE PLAN SCIENTIFIQUE
Les recherches sur un vaccin se poursuivent. « L’essai en phase 3 du RTS,S/AS01,

(Nom du vaccin actuellement expérimenté) porte sur 15 460 nourrissons et jeunes enfants  
dans sept pays d’Afrique subsaharienne, à savoir : le Burkina-Faso, le Gabon, le Ghana, le  
Kenya, le Malawi, le Mozambique et la République-Unie de Tanzanie.(…) Si les résultats de  
l’essai actuel en phase 3 donnent des preuves suffisantes de son effet protecteur, le RTS,S  
pourrait devenir un vaccin antipaludique « de première génération ». p.6

Centre d'alphabétisation



Cela signifie qu’il serait partiellement efficace, réduirait le nombre des cas de paludisme chez  
les enfants vaccinés, mais qu’il n’éviterait pas tous les accès palustres.
Il y a encore un certain nombre d’étapes habituelles à franchir avant l’introduction dans les  
programmes de  vaccination  de  certains  pays  d’endémie  :  l’homologation  du  vaccin  par  les  
autorités réglementaires ; une recommandation de l’OMS pour son utilisation ; la présélection  
par l’OMS (pour les pays souhaitant s’approvisionner par l’intermédiaire des Nations Unies ou  
qui  se  servent du  système de  présélection  de  l’OMS pour décider  si  les  conditions  sont  
réunies pour l’achat) ; la prise de décision par les autorités nationales de santé publique dans  
les pays d’endémie palustre concernant l’introduction et l’utilisation du vaccin. En dehors de  
l’efficacité, le prix abordable est l’un des nombreux facteurs supplémentaires influant sur la  
décision des pays d’introduire le vaccin.
    En se basant sur ce que nous savons aujourd’hui et selon les résultats définitifs de l’essai,  
l’OMS pourrait publier une recommandation sur l’utilisation du vaccin et sa présélection en  
2015.1

Mais les recherches sont actuellement freinées par un ralentissement des finance-
ments internationaux. Il est impératif de trouver de nouveaux bailleurs de fonds.

SUR LE PLAN PRÉVENTION
La  moustiquaire  et  les  insecticides  restent  actuellement  les  meilleurs  moyens  de 
prévention. Mais,

• d’une part, on constate une résistance aux insecticides et la recherche travaille sur 
la mise au point de nouveaux insecticides ;

• d’autre part, la distribution, l’entretien et l’imprégnation des moustiquaires restent 
nettement insuffisants.

 Des  équipes  de  Médecins  Sans  Frontières  (MSF)  ont,  par  ailleurs,  mis  en  œuvre  une 
nouvelle stratégie de prévention contre le paludisme, au Tchad et au Mali (dans le district 
de  Koutiala) :  "Des  traitements  antipaludiques  ont  été  distribués  à  environ  161.000  
enfants  du district  de  Koutiala,  au  sud-est  du  Mali,  et  à  10.000 enfants  de celui  de  
Moïssala, au Tchad, âgés de 3 mois à 5 ans. Pendant la période de haute transmission de la  
maladie, qui dure habituellement de juillet à octobre, les enfants ont reçu tous les mois un  
traitement à base d'amodiaquine et sulphadoxine/n pyriméthamine (Fansidar). Nos équipes  
constatent des effets spectaculaires en termes de diminution du nombre de cas. Bien sûr,  
il ne s'agit que des premiers retours, et nous allons continuer d'évaluer l'impact de ces  
stratégies de distributions", déclare le docteur Estrella Lasry, spécialiste du paludisme à  
MSF".

"Dans le district de Koutiala, au Mali, les équipes MSF ont constaté, une baisse de 65 % des  
cas de paludisme simple au cours de la semaine qui a suivi la distribution du traitement. De  
même, le nombre d'hospitalisations liées à la maladie est passé de 247 cas à 84 cas par  
semaine.
« La  chimioprévention  du  paludisme  saisonnier  (CPS)  "pourrait  représenter  un  formidable  
outil de santé publique, notamment en protégeant les enfants, parmi lesquels on compte la  
grande majorité des décès. Les interventions menées au Tchad et au Mali vont également  
nous permettre d'évaluer la faisabilité de ces stratégies à vaste échelle et dans d'autres  
contextes", souligne le docteur Lasry. »2

1-Extrait tiré d’un article de l’OMS sur les vaccins antipaludiques ; pour lire l’article dans son intégralité :
http://www.msf.fr/presse/communiques/paludisme-au-sahel-65-cas-en-moins-grace-au-traitement-preventif   
2-http://www.who.int/vaccine_research/development/WHO_malaria_vaccine_q_and_a_Fr.pdf   p.7

http://www.who.int/vaccine_research/development/WHO_malaria_vaccine_q_and_a_Fr.pdf
http://www.msf.fr/presse/communiques/paludisme-au-sahel-65-cas-en-moins-grace-au-traitement-preventif


SUR LE PLAN DIAGNOSTIQUE ET SOINS
« Depuis l’an 2000, les taux de mortalité ont chuté de plus de 25% et 50 des 99 pays  

dans lesquels cette maladie continue à se transmettre sont en passe d’atteindre l’objectif de  
réduction des taux d’incidence de plus de 75%, fixé à 2015 par l’Assemblée mondiale de la  
santé.(…) Mais tout n’est pas encore gagné. On estime qu’environ 660 000 personnes meurent  
chaque année du paludisme dans le monde, principalement des enfants de moins de cinq ans en  
Afrique subsaharienne.  Il  y a plus de 200 millions de cas par an et la plupart ne sont ni  
dépistés ni enregistrés.»

« La nouvelle initiative du Programme mondial de lutte antipaludique, appelle les pays  
d’endémie et les donateurs à s’acheminer vers l’accès universel aux tests de diagnostic et au  
traitement antipaludique et à créer des systèmes de surveillance de la maladie plus solides ».

SUR LE PLAN HUMANITAIRE
La  situation  n’est  pas  brillante.  Dans  tous  les  pays  (Soudan,  République 

centrafricaine, Mali …) où des conflits ont entraîné des déplacements massifs de populations,  
les  conditions  précaires  d’existence  et  l’éloignement  des  centres  de  soins  ont  pour 
conséquence un accroissement du paludisme et donc des décès d’enfants qui y sont liés. Les 
difficultés  de  mouvement  et  de  communication  compliquent  et  l’évaluation  du  nombre  de 
personnes déplacées et l’évaluation de leur état de santé. Et cela va encore augmenter avec la 
prochaine saison des pluies.

D’année en année, les progrès dans la lutte contre le paludisme se confirment. La 
recherche avance, la prévention, les diagnostics et les soins augmentent. Mais tout cela 
a un coût financier et humain car pour le moment le paludisme continue à faire beaucoup 
de victimes.                                                                                       Jo. Franc 

 

–  Bilan financier de l'année 2012

– Consulter le site de Djigui

En tapant,  www.djigui-espoir.com, vous pouvez avoir accès aux informations sur l'association 
et à la vie de Djigui. Vous pouvez consulter les albums photos et visionner les vidéos relatant 
les missions  au Mali.
Des liens sont possibles avec de nombreux autres sites. N'hésitez pas à surfer et voyager aux 
côtés de Djigui.

p.8
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Association loi 1901– N° SIRET 495 240 095 00010

Prévention du paludisme dans trois quartiers
à Bamako & Ségou au MALI

8, rue Emile Joulain 49000 ANGERS
Tél. 02 41 44 45 79

Email : djigui.espoir@voila.fr - Site : www.djigui-espoir.com

Bulletin d’adhésion 
Nom ............................................................ Prénom ...............................................................................

Adresse : ....................................................................................................................................................

...........................................................................................................................................................................

...........................................................................................................................................................................

CP ................................................................ VILLE..................................................................................

Téléphone : ................................................................................................................................................

E-mail :     ................................................................................................................................................

Souhaite : 
 Adhérer à l’association (15 € par an)
 Effectuer un don à l’association d’un montant de.................................................... €

Je joins :  un chèque à l’ordre de DJIGUI ESPOIR ENFANCE
 espèces

Date...................................................................... 
Signature 

Bulletin d’adhésion à retourner à

Djigui Espoir Enfance
8, rue Emile Joulain

49000 ANGERS

La carte d’adhérent vous sera envoyée par mail ou par courrier

Djigui-Espoir-Enfance est une association loi 1901, à but non lucratif, créée en janvier 2007.
p.9



Association loi 1901 – N° SIRET 495 240 095 00010

Enregistrée à la préfecture de Maine & Loire sous le n° W491001850
Son siège social est au 8, rue Emile Joulain 49000 ANGERS
Courriel : djigui.espoir@voila.fr  Tél. : 02 41 44 45 79

La gestion, en France comme au Mali, est assurée par des bénévoles et les frais de fonctionnement ne  
représentent qu’un pourcentage minime. Vous pouvez aussi adhérer à notre association, voir bulletin 
page précédente ou sur le site www.djigui-espoir.com « comment adhérer ».

NOS OBJECTIFS
Djigui a comme objectifs : la prévention du paludisme dans trois quartiers de Bamako et Ségou

● en finançant la fabrication sur place de moustiquaires imprégnées, de grilles pour fenêtres,
● en aidant à la réalisation de puisards, en payant les soins d’urgence,
● en collaborant à l’information des maliens sur le paludisme.

Exemple : prix d’une moustiquaire : 15 €

DEDUCTIONS FISCALES
Si vous êtes assujettis à l’impôt sur le revenu, vous bénéficierez des avantages fiscaux consentis aux 
associations à but humanitaire (réduction d’impôt de 66 %). Ainsi, un don de 50 € vous reviendra à 17 €, 
soit le tiers de votre don.
Concernant les entreprises, l’article 238 bis du Code des Impôts, accorde une réduction d’impôt égale à 
60  %  du  montant  des  versements  dans  la  limite  de  0,5  % du  chiffre  d’affaires  des  entreprises 
assujetties à l’impôt sur le revenu ou à l’impôt sur les sociétés.

BULLETIN DE SOUTIEN DE DJIGUI
Je soutiens les actions menées par l’association DJIGUI ESPOIR ENFANCE, par mon don de :

 20 €  30 €  40 €

 50 €  100 €  Autre montant..........

 Je joins un chèque à l’ordre de DJIGUI ESPOIR ENFANCE

Pour recevoir un reçu fiscal, je remplis le formulaire ci-dessous :
Nom .........................................................Prénom .......................................................................................................
Adresse.........................................................................................................................................................................
.........................................................................................................................................................................................
Code Postal.............................................Ville..............................................................................................................
N° de tél. : .............................................Mail............................................@..............................................................
Profession (ou Entreprise) ......................................................................................................................................

Date : .....................................
Signature

Bulletin à adresser à :
DJIGUI ESPOIR ENFANCE
8, rue Emile Joulain
49000 ANGERS

Comme donateur, vous serez informés des actions de notre association Djigui-Espoir-Enfance pour la prévention  
du paludisme dans trois quartiers à Bamako et Ségou au Mali. p.10

Particuliers et entreprises
 pour lutter contre le 
paludisme de manière 

concrète au MALI, faites un 
don à Djigui-Espoir-Enfance
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